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(selon le Coran) 

§ 1. Note  

Mahomet est le dernier maillon dans la chalne des propIH'Jtes. Son 
message en  arabe pure, tout en temoignant de la veracite des 
messages anterieurs, se presente comme  expression la plus parfaite 
de la volonte divihe, comme le prototype celeste meme, la Parole in-
creee d' Allah. 

Des traditions post-coraniques, et par la suite une partie de la 
theologie et meme de la philosophie musulmanes  presente  por-
trait de Mahomet fort eloigne de celui du Coran. Nes dans le meme mi-
lieu socio-culturel que le  et le Christianisme, tous ces systemes 
de pensee aboutirent a une conception «muhammado-centrique» de 

 Histoire. Or  apocalypto-centrisme de la pensee propMtique de Ma-
homet exclut a priori une telle conception de  Histoire. Le chapitre 
V aura pour but de suivre le processus de  evolution d' une telle vi-
sion du monde au sein de  Islam.  ne saurait cependant apprecier 
la portee de ses consequences sans une etude prealable de ce que Ma-
homet, lui-meme, dit a ce sujet. 

 dire d'  hadith tres ancien,   de Dieu dit: «Ne 
mentez pas a mon sujetl Certes quiconque mentira a mon sujet, entrera 
en Enferl»l.  bien: «Que celui, qui me fera dire ce que je n'ai pas dit, 
aille prendre place en Enfer!»).l Pour notre etude, nous avons considere 
le Coran comme  expression authentique de la pensee de Mahomet et 
de la toute premiere communaute musulmane. Il serait donc utile de 
voir ce que le Coran dit au sujet de son messager avant de suivre les 
pages du chapitre V. 

Mais le Coran  est pas une biographie de Mallomet, et nous 
avons deja  voir quelques elements biographiques susceptibles 

...     567    
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d' interesser l' historien. Le present chapitre se bornera a l' etude de 1a 
personne prophetique de Mahomet: son humanite et sa peccabi1ite, 1es 
sources et 1es 1imites de ses connaissances, enfin, que1ques versets me-
dinois ayant sel'vi de base aux deve]oppements post-coraniques et tar-
difs2 • 

§ 2.  et  de  

Les compatl'iotes de Mahomet se heul'taient  une difficuJte in-
surmontab1e: comment se pourrait-i1 qu'  etre humain ait une commu-
nication que1conque avec]e surnature]? «Allah a-t-i1 envoye  morte1 
(bachar) comme Apotre ?») (XVII:96). L' acceptation de sa mission 
entrainait des difficu1tes pour admettre son humanite: «Est-ce pour 1es 
hommes une merveilJe que Nous avons reve]e a  homme issu d' eux: 
Avertis?))  cf.  Mahomet ne trahit pourtant pas sa natnre 
d' homme: «Que suis-je sinon  mortel et  apotre?)) (XVII:95). L' im-
peratif divin est ecrasant: «Reponds: Je ne suis qu'  mortel comme 
V011S») (XLI:5 jXVIII:10). Le mot  qui signifie peau, epiderme, 
peut ega1ement signifier  homme quelconque (LXXIV:25), que]qu'  

 les hommes en general (LXXIV:25)3. Le Coran l' uti]ise 
souvent pour faire ]a distinction entre  etre humain, charnel et morte1, 
et  etre surnature1 et immorte1 4 • Mahomet n'hesite pas a s' appro-
prier cet   Il dit egalement (IU' il est  «homme issu d' eux 

 min-hum,  qu' il  est meme pas  nob1e   person-
nage considere (XLIII:30). Il prend de la nourriture et va dans ]es 
marches (XXV:8), tout comme les apotres d' A]]ah venus auparavant 

 :53 XXV:22), car «(Dieu  a pas fait (de ces hommes) des corps 
se passant de nourriture et ils ne furent pas immorte]s»  Une 
allusion au passe du Prophete nous apprend que celui-ci etait orphe1in, 

2.  LAMMENS: RSR 20 (1930) 416-438, s' etait jadis appJique a brosser 
le portrait de Mahomet d' apres le Coran. Le lecteul' de cet article s' apel'yoit facile-
men t combien les connaissances de  au teur se melangen t  ses COllyiCtiOns reli-
gieuses. Beaucoup plus interessant est  art.  in   685-703 (Fr. 
BUHL).  egalement U. STIEGIECKER: Die des   338-566. 

3. D. MASSON: Le   186. 
4. C' est ainsi qu' Adam est   cree d' argile (XV:28,33  

71) et qu' Iblis refuse de se prosterner   telle creature  ;  ang'(') 
qui appara1t a Marie a  apparence de    J oseph est si beau qu'  

ressemble plus a  ange qu' a un    est un  semblable 
 autres  

5.  XLI:5 XVIl:95-96   XLII:50  
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errant et pauvre, et qu' Allah  donna refuge,. 1e guida et 1e dirigea 
(XCII:3-11). Mahomet a  conscience qu' il va mourir 6 , mais 
ce1a  l' effraie pas; son retour sera  retour vers Allah  

«Ce1ui qui t'a impose 1a Predication te ramenera vers  1ieu de re-
tour» (XXVIII:85). Dieu 1ui avait promis 1e Jardin (XXV:11)  1a re-
tribution sera 1a p1us belle (LXVIII:3  Pourtant i1 serait 
parmi 1es damnes, s'i1 traitait les signes d' Allah de mensonge  
«Je crains, si je desobeis amon Seig'lleur,  Tourment d'  Jour crue1» 

 «Reponds: Si je  forge (le mensonge), qne sur moi tombe 
mon crime»  cf. XXV:5-7). ' 

Allah pose ason PropMte 1a question:  avons-nous pas ouvert 
ta poitrine et depose loin de toi 1e faix qni accab1ait ton dos?» Que1s que 
soient 1es details et 1a forme de 1a 1egende au cours des siec1es, l' Is1am 
orthodoxe a   voir deux choses: 1a purification du Prophete de son 
peche  de l' ido1atrie; 1a deposition  1ui de 1a verite et de 1a foi 7. 

Mahomet  s'  jamais  eqarter' de l' idee qu' i1 etait  
pecheur, tout comme 1es autres etres huma,ins. Le Misericordieux l' in-
vite: «Demande pardon de  peche et exa1te 1es louanges de ton Sei-
gneur» (XL:57). «De ton pech$ ,demande pardon  1es croyants et 
et 1es croyantes» (XLVII:21). Mahomet est convaincu de 1a promesse: 
«Nous t' avons octroye  succes ec1atant, afin qu' Allah te pardonne 
tes premiers et tes derniers. pech'es; afin qu' i1 parachev:e son bienfait 

6.   XXXIII:i38, 1.82  Les donnees. 
coraniques comme d'  ceJles de ]a Tradition sont contradictoires iJ. ce sujet 

 ci-devant.  46,  'nos 77, 78 et 79). Aussi ]es opinions des savants sont-
eJles partagees:  SPRENGER:   532-536, Mahomet aurait tout 
d' abord menace ]esMecquois d'  chatiment terrestre; maiscomme ce]ui-ci ne venait 
pas,  avait  faci]ement ]e renvoyer iJ. nne  du monde de date imprecise. WELL: 
Einleitung     43, pense queMahomet se  ilnmorteJ. CASANOVA: 

    du monde, qui discute ]es conc]usions des savants ci-dessus, s' ef-
fOl'ce de demontrer que«Mahomet  avait pas pense qu' j]  et qu'  ]ais-
serait des successeurs.  a cru que]a fin du monde etait pl'oche et qu'   assiste-
rait de son vivant»  12. et 20), de sOl'te que sa  jeta]e troub]e dans]a commu-
naute  16). Par aiJleurs,  pense que des versets comme  et  

138 sont des insel'tions posiel'ieures dues au chocprovoque par ]a mol't de Mahomet 
sans quoi sa  serait condamnee iJ. disparaHl'e, et iI pl'opose 1eur suppression 

 (2). 
7.  HISCHAM, citepar YV.  WATT:    Mecque,  61. 

nOKHARI: Les Tradition's,  TABARI: Chronique,  238. Sur 1e sens 
semitique de ]' expression «ouvr!r ]a  voir.sourates  et VI:125 et 

 BOKHARI:  392 R. BLACHERE:    15.  ega]ement 
]es expressions  ]' espl'it, ]c  dans Lc  Acies XVI: 14. 
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envers tOl»  :37), car  sait que «Tout bien qul t' arrlve vlent 
 tout mal qul t' arrive vlent de toi». Sa mission est, des le debut, 

difficile et 10urde de consequences. Le Prophete s' est souvent surpris 
entrain de mal agir. Ses femmes, d'  nombre respectable,  causent 
souvent des ennuis necessitant l' lntervention d' Allah  

51·52,59 LXVI: 1,5). Satan se trouve parmi les hommes et agit sur eux 
avec  pouvoir lndiscutable.8 11 essale meme de jeter l' impurete dans 
les souhaits formules par les Apotres  111:5). Ce sont ces ma-
chinatlons du Trompeur qui furent a l' origine de tant de difficultes 
pour le Coran et la theologie9 • Allah met son Prophete en g'arde contre 
le pouvoir de Satan (LVIII:20). D' autre part, les infideles tentent de le 
detourner de ce qu' Allah  revela (XVII:75 IV:113). La Tradition se 
trouve obligee de nous dire que le Prophete oublialt souvent certaines 
revelatlons et que ses compagnons se faisaient  devolr de les  rap-
peler. Mahomet fut egalement mls en garde contre une certaine menta-
lite mondaine (LVIII:19). Son attltude incorl'ecte a l' egard du pauyre 
aveugle est frappante (LXXX:1-10). Combien les coutumes d' Allah 
different de celles des hommes  :37)1 Dans ses rapports avec 
les Infideles, les Hypocrites et les Detenteurs de l' Ecrlture, Mahomet 
dolt sulvre, en chaque circonstance, les lndications venant d' en-haut. 
Le Mlserlcordieux est toujours pret a revenlr sur sa rigueur  et 
a effacer les vlces de son Apotre  en  recommandant d' etre 
doux envers les Croyants10• 11 n; omet pas de declarer que son Prophete 
est d' une moralite eminente (LXVIII:4) et qu'il est  modele  

21 LXXI:20). Le plus ardent deslr du Prophete est de voir ses compa-
triotes se convertlr. 11 est plein de bonte et de mlserlcorde.  

Son zele oppresse sa poitrine a cause de leurs contradictlons (XV:97). 
Leur eloignement lui est pesant  Comme tous les autres prophe-
tes,  est deslnteresse et  ne s'attend a tlrer de sa mlsslon aucun avan-
tage honorifique,  de retribution matel'ielle  11 manque 
de patlence et  est triste et angoisse: «SOiS patient; ta patience ne sera 
qu' avec (1' aide) d' Allah. Ne t' attriste pas a propos (des incredules) 
et ne sois point dans l' angoisse du fait de ce qu' ils machinent» (XVI: 
128  XXVII:72 VI:33). «Peut-etre  te consumer de chagrin a 
les suivre, s' ils ne crolent pas en ce discours?»  

8. XXVII:24 XVIII:62 XLI:36 XVII:55 XVI:65  121   
199 VI:43, 67, 70, 121 11:96,163,271 VIII:50 IV:118 V:11  52. 

9.  VI:67 et R. BLACHERE: Le COl'an,  17 et  sq. 
10. XXVI:115 XV:88 XXIV:62  
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§ 3. Sources et limites de ses  

Mahomet sait que, s' i1 fut e1eve au tang' auguste des Envoyes, 
ce  est que par l' immensite de 1a faveur (lV:113 LXII:4  

de 1a gTace et de 1a misericorde divines   :86 XLII  :30-31). vant 
que Dieu ne l' ait dirige par sa 1umiere (XLII:52) dans 1a voie droite 
(XLVIII:2), i1 ne savait point (IV:113) ce qu' etaient l' Ecriture et 1a 
Foi (XLII:52), et i1 etait dans l' egarement (XCIII:7).  avait l' habi-
tude de se retirer dans 1es cavernes du mont Hira,  i1 se livrait, sem-
b1e-t-i1, a ]a meditation et aux pratiques pieuses l1 C' est peut-etre l' an-• 

goisse de son esprit et de son coeur, comme autrefois pour Abraham, 
qui determina Dieu a 1e choisir comme  et a l' envoyer a son 
peup1e. Mais Mahomet  en par1e point. Cependant 1a Tradition est 
unanime a affirmer que 1e  avait re9u 1a premiere visite de 
l' ange sur 1e mont Hira. Les toutes premieres sourates nous 1aissent voir 
combien fut dur 1e choc de ]a rencontre du surhumain et de l' humain: 

 toi, couvert d'  manteau, 1eve-toi et avertis!» (CVI:1-2 LXXIII:1 
LXXIV:1). La tradition musu1mane depeint avec beaucoup de preci-
sion ces moments terrib1es12.  nous fait savoir que 1e Prophete 
eprouvait toujours 1e meme choc: «Lors de 1a reve1ation, i1 eut, comme 
d' habitude, bien que ce   jour d' hiver, cette sueur abondante qui 
decou1ait en gouttes grosses comme des per1es»13. Toutefois 1e Coran ne 
nous en donne aucune precision. 

Le Coran nous fait part des songes de Mahomet: ce1ui, par exemp1e, 
qu' i1 eut a propos de 1a Umra de l' an 629 (XLVIII:27)  ce1ui encore 

 Mais  nous est difficile de penser que CGS pratiques, meme celle de 
  revetaient pour Mahomet  caractere expiatoire (R. BLACHERE: 

Le pl'obleme de   36. W.  WATT:      70). 
Comme R. Blachere le fait remarqner,  inflnence hanifite est beanconp plns pro-
bable qne  inflnence chret.ienne, meme dans le cas   admet  inflnence 
d' nne certaine secte chretienne, comme le fait   Qnoi qn'  en soit, 

 idee chretienne de la redemption a tonjonrs  etrang'ere a la pensee dn Prophete. 
 LAMMENS: RSR 1 (1910) 26 sq.,  admet meme pas  anthenticite des recits 

concel'nant la retraite de Mahomet et vent    emprnnt a  histoire de  

I'etire dans le   a celle de Jesns retire dans le desert. Mais a-t-on le  de 
nier a si bon compte nne tradition nnanime de la  et de la theologie mnsnlmanes? 

12. W.  WATT:    Mecque,  65-79. R. BLACHERE: Le 
pl'obleme de   35-37.  KHALDOUN: P"olegomenes,  206, qni 
admet le detachement de  ame dn Prophete an moment de la revelation, fait 
remarqner qne la forme et le style des premieres sonrates mecqnoises son t dns anx 
grandes  qne le Prophete epronvait an debnt. 

13. BOKHARI: Les   221. 
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qu' i1 eut avant 1a rencontre avec 1es  a Ohod  
La Sira admet en genera1 que ses crises extatiques furent precedees de 
songes14 • Le Coran nous par1e ega1ement de 1a vision (XVII:62) d'  

venerab1e messager (LXXXI:15-23), d'  ange redoutab1e, fort et 
doue de sagacite, qui se dressa avec majeste a10rs qu' i1 se tenait a l' ho-
rizon superieur, ou, une autre fois, pres du jujubier d' a1-Montaha (LIII: 
13-14).Cet ange, qui a Medine aura 1e nom de Gabrie1, apportait a cha-
que fois 1a Reve1ation au Prophete. De meme, celle-ci 1ui aurait ete 
communiquee en une seu1e fois dans 1a nuit de 1a Destinee, et, aussitot 
reprise,  aurait ete a nouveau transmise par fragments au cours de 

 aposto1at, se10n l' interpretation que 1a theo1ogie musu1mane donna 
au texte obsur de 1a sourate  Deux autres versets (XLII:50-
52) par1ent de ((trois manieres de reve1ation» mais 1es docteurs de 
l' Is1am en mentionnent  nombre beaucoup p1us e1eve16• 

Mahomet ne se prononga jamais sans qu' Allah 1ui-meme n' ait 
mis sa 1angue en mouvement (LXXV:16-18  LXXXVII:6-7). 
Il ne par1e pas se10n sa propre impu1sion (LII 1:3) mais i1 suit ce qui 1ui 
a ete reve1fS (VII:202); 1e tout 1ui a ete reve1e   c' est pour-
quoi i1 ne peut rien changer  Allah 1ui aurait enseigne, 1ui-meme, 
par reve1ation, l' histoire de certains de ses Apotres, tandis qu' i1 1e 
1aissa dans l' ignorance de l' histoire de certains autres ainsi que de 1a 
venue de l' Heure. Mahomet ne connait donc que ce que l' ange 1ui trans-
met, i1 ne rea1ise que ce qu' Allah 1ui permet d' accomp1ir. Il n' opere 
pas de mirac1es  XVII:96 XXV:8, etc), car «(i1 n' a  possible 
a  apotre d' apporter  signe qu' avec 1a permission d' Allah»  

38). Il est impuissant a obtenir 1e pardon des Infide1es  114), 
tout comme Abraham  et 1es autres prophetes. Il est impuis-
sant contre l' aveug1ement des incroyantS1 " car seu1 Allah dirige qui 
Il veut1B , de sorte que 1ui n' est pas responsab1e de 1eurconduite19• Meme 

14. R. BLACHERE: Le problemc,  40.  LAMMENS: RSR 3 (1911) 
31-39,  l' importance que Mahomet accordait aux songes et aux visions 
nocturnes, mais ses propos sont un peu exageres. 

15.  BLACHERE: Le COI'an,  82; Le probleme,  42. 
16.   RAZIK: RHR 100 (1929) 13·48. Art. Wahy,   IV, 1149-1152 

 J. WENSINCK). L. GARDET: Dieu et  destinee de  Homme,  177·179. 
17. XXVII:82  XXVIII:56 11:274 V:75. 
18. LXXIV:34  XVII:99  XIV:4  XLVI:26.  39 

 XLVII:18-19   cf. LXXIV:55 LXXXIX:17-18 XLV:22 
XVII:14, 17, 19, 20, 99 XVI:2, 8, 38-39  5911:29  XLII:12 111:124 

 

19. XXVI:216 XXV:45  VI:52 11:113 XXIV:55. 



?02 Asterios Argyriou 

s' i11e vou1ait, i1 ne pourr.ait point 1eur venir en aide contre 1a decision 
d' Allah; i1 ne peut etre ni 1eurgardien ni 1eur protecteur20. Son ro1e se 
borne a 1a transmission de 1a  de son Seigneur2L. Les incroyants 
mecquois et, par 1a suite, 1es juifs et 1es chretiens de Medine, l' accusent 
d' avoir repris 1es dqctrines juives et chretiennes et 1es traditions ancien-
nes,22 d' etre honni et I'aille comme 1e furent tous 1es prophetes23 ; d' etre 
dans l' egarement24, d' avoir forge son enseignement2&; d' etre un impos-
teur26 , un possede2 7,  ensorce1e28 , un poete29 et un devin30. Son mes-
sage est d' un bout a l' autre impregne de sa .1utte contre de telles 
accusations, et 1es recits prophetologiques en temoignent clairement3L• 

Al1ah 1ui-meme prend 1a dMense de son Apotre et 1e conso1e.  i1 
n' est, comme ses predecesseurs, qu'  serviteur d' Al1ah  

 LVII:9). Ce1ui-ci l' a comb1e par l' immensite de sa faveur 
(LXII:4 LVII:9  l' a choisi  et charge de mes-
sages (LXXII:24 cf.  

Mahomet se soumet a 1a  d' Al1ah  XL:68 
111:18) et devient un croyant    et un adorateur  

70); i1 est 1e premier «soumis» de 1a nouvelle revelation   
14, 163). Il obeit a l' ordre de precher, de servir Allah32 et transmet 
fide1ement 1a reve1ation33 Le nouveau prophete est  Communicateur34• 

20. XVII:56 XXVIII:86 XLII:4, 47  VI:66, 107 IV:107. 
21.  V:92, 99 XXIV:54 XVI:84 XLII:47 LXIV:12. 
22. XXV:5-11  LXXIV:25 XVI:26, 105 VI:25  LXXXIII:13 

LXVIII:15 XXVII:70 XLIV:13  XL:78 XXVIII:1  
23. XLI:43 XXXIV:44 XXXV:4 XLVI:25 VI:34  22, 43. 
24. LXVII:9, 29 XXV:44. 
25. LII:33 LXIX:44 LXXXIII:13 LXXIV:25 LXVIII:15 XXXVIII:3.  

85  23, 43 XXVII:70 XVIII:5  XVI:103   XLII:23 
 XXXV:4,23 VII:202 XLVI:7, 10. 

26. XLVI:10  
27. XXXIV:45, 183. 
28. LII:15 LXXIV:24 LIV:2 XXXVIII:3 XLIII:29  XXV:9 XVII: 

50  XXVIII:48  XLVI:6. 
29. LII:30 LXIX:41 XXXVII:35 XXVI:244 XXXVI:69  
30. LII:29 LXIX:42 XLIV:13. 
31. Voir ci-devant,  67-68. 
32. XV:94  XVIII:26 XVII:107 XL:57, 68 XXVIII:87  

2, 13, 16, 66  

33.  V:52 VI:51, 57, 106 IV:106  
34. XXVII:94 XVIII:26 XLII:47 LXIV:12 LXV:11. 
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exp1icite (V:93);  est un Prophete35, un Apotre3B, un Envoye  
2). Sa mission est celled' un Avertisseur37, d' un Annonciateur38 et aussi 
d' un Edificateur (LXXXVIII:21 LII:29 LI:51) qui conduit ceux qui 
croient en son message des tenebres a 1a 1umiere (LXV:11 V:18-19 
LVII:9  VII:156), 1ui-meme etant pour 1es gens une 1umiere  

 et un brillant 1uminaire   Le J our du J ugement, 
 temoignera des fide1es et des incredu1es de son temps39. Son message 

est 1a marque de 1a veracite des messages  tout comme sa 
personne historique temoigne 'de l' historicite et de 1a veracite des ses 
predecesseurs;41 c' est' pourquoi  est traite comme eux 42. Mahomet 
entre ainsi dans 1a chaine des prophetes anterieurs. Des rapprochements 
avec des versets qui se rapportent a d' autres prophetes nous aideraient 
a voir combien Mahomet se mettait sur 1e meme p1an qu' eux. 

§ 4.  sur quelques  medinois. 

Nous avons vu plus  que le  humain et 1e contexte 
historique de Medine avaient amene Mahomet a s' engager dans des 
discussions acharnees sur 1a nature de la Revelation, de l' Alliance et de 

35. VII:156, 158   28, 30,32, 38, 49, 53, 44, 56, 40 XLIX: 
2  74 LX1:68  V:22: 

36. LXXII1:15, 12-13, 44  XLIII:28 LXXII:24  
     V1I:156, 157, 158 11:102 

XCVII1:2 LX1V:8 LXII:2V1II:1 XLVII:35 111:75 LX1:6  
XX1V:51 XLYII1:17     LXV:11 L1X:6 

 XL1X:15    19, 22, 93. 
37. LXX1X:45 LXXIII:19 L1:50  214  94  

 65, 70  / / 32,26    XXV: 
18,58 XXVII:9l!  XL1:3,12    XL: 
58  XLII:5   45 XXXV:31  188 
XLV1:8, 11  92 / / XLII:5     

 8 V:22. 
38.  XLV1:11  XLII:8  114 V:22. 
39. LXXXV:3 LXXII1:15  91a  XL:54  

 11:137. 
40. LXX1II:15   XLII:1, 11 XLV1:8, 9, 22, 

45 V1:90, 157    138 LX1:9  71, 14 V:18 
cf.  ;x.V1:124    VII:156. 

41. XXXVII:35-36  30 XXXV:25'   83, 85, 91, 95 
  75      cf. 

195  XLV1:9    172, 258. 
42. XLII1:22  XXV:33  33   51 

cf.   
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la Prophetie. C' est dnrant cette meme periode de sa mission que le 
Prophete .avait entrepris des expeditions militaires ayant contribue a 

 expansion rapide et efficace de la nouvelle religion. Or c' est aMedine 
que le proph8te aurait formuIe les idees qui devaient constituer  
centre des developpements ulterieurs. 

Pour une etude de synth8se sur la conception coranique de 
 I'idee d'une evolution de la pensee de Mahomet revet une im-

portance secondaire, tout comme le probleme de ses emprunts, puisque 
le Coran doit etre pris tel quel, comme un ensemble. Mais de meme 
que les circonstances historiques, politiques, religieuses et culturelles 
toujours differentes donnerent naissance a une litterature tradition-
nelle caracteristique, de meme Mahomet subit une influence certaine 
de la part de son milieu. Ceci ne saurait impliquer un doute quelconque 
quant a la sincerite du Prophete,  d'ailleurs fournir un argument contre 
la foi musulmane orthodoxe en un Coran transcendant et incree dans 
la transmission duquel Mahomet n' a joue que le rDle d' instrument. 
Celui a qui est famiJiere  idee chretienne d' «incarnatiOfi) comprend 
plus facilement que, transcendant et eternel, le Coran avait pu se mate-
rialiser dans une communaute humaine historiquement concrete dont il 
reflete les principales preoccupations. «La revelation n' est re-velation 
pour  homme que dans la mesure 011 elle se met a notre niveau, 011 elle 
s' humanise en dialoguant avec notre rMlexion et en  incitant a pro-
gresser et a s' epanouir,,43. 

Nous tenons pourtant a discuter quelques versets medinois,  

pas pour nier leur authenticite,  pour les presenter comme contraires 
a  enseignement coranique anterieur, mais dans le but de defendre 
notre these selon laquelle, bien que la doctrine coranique demeure 
en son essence toujours inalterable, ces versets ne furent investis de 
leur importance theologique et metaphysique particuliere,  pourrait 
meme dire centrale, qu' apres le Proph8te et malgre  en marge de 

 Islam orthodoxe. 
L' affrontement des   a Medine se situe plutot sur le 

plan intellectuel et doctrinal; leur confrontation materielle et leur exter-
mination sera oeuvre facile. Au contraire, la lutte du prophete contre 
les  est materielle et difficile. Mais   un   autre de ces 
deux adversaires ne manque d' importance pour le deve]oppement de 

 coranique. 
Dans la conjoncture des accusations que Mahomet porte contre 

43.  LAHBABI: Le personnalisme musulman,  119-120. 
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les ahl al-kitdb, ceux-ci sont classes dans la meme categorie que les 
Infideles14• Ce jugement amene le Prophete a se considerer comme le 
restaurateur de la vraie foi dans le Dieu unique, une foi essentiellement 
abrahamique45 Il invite tous les hommes a embrasser la nouvelle religion • 

(VII:57) et a renoncer ainsi a leurs doctrines etrangeres ala vraie 
lation. Mahomet conclut une nouvelle alliance avec Allah  
dont il est le nouvel Envoye. Quoi qu' il en ftit de cette secte des hani-
fes et de leur influence sur le Prophete, Mahomet se reclame de leur li-
gnee dans le sens qu' il reste attache a la foi monotheiste qui est la foi 
immuable du hanife Abraham 46 •  effet, le monotheisme est la concep-
tion originelle qu' Allah donna de Lui aux hommes  cf. VII: 
172) . Aussi, le personnage d' Abraham qui avait autrefois rallie les 
rabes aux   devient-il maintenant cause de separation doc-
trinale avec eux. La religion d' Abraham est la religion de l' Islam. La 
nouvelle Revelation met en lumiere une grande partie de l' Ecriture 
que ses detenteurs cachaient et elle abolit ce qui est faux et inutile47 • 

De meme, sa descente delie les possesseurs de l' Ecriture et les Associa-
teurs de leurs engagements anterieurs envers Allah et les invite a con-
tracter une alliance nouvelle dans la vraie foi monotheiste. Aux yeux 
d' Allah la religion est desormais l' Islam, cette religion qui professe son 
absolue unicite et sa transcendance et dont la Direction est destinee au 
monde entier sans exclusivite aucune. Mais elle entraine les gens du Livre 
a une opposition par mutuelle rebellion (111:17). Leur reponse negative 
ou positive decidera de leur vie eternelle (sourate XCVIII). L' attitude 
des croyants envers eux doit etre la meme qu' envers les polytheistes, 
car cela est prescrit par la conduite meme d' Allah48 • «Menez combat pour 
Allah comme Ille merite! Il vous a choisis, et sur vous il n' a place nulle 
gene en la Religion (din) , la religion  de votre pere Abraham. Il 
vous a nommes les Soumis (muslimuln))  L' Islam est ainsi 
erige aux yeux de Dieu et des hommes au rang de «vraie Direction, la 

44.  cf.   XXXIV:43-44 et ci-de"ant, chap.  § 3. 
45.  XLVI:162   89  129. 
46.    XCVIII:4  60 etc. Pour Ie hani-

fisme voir art.  in   168-170   WATT).  MOUBARAK: 
Abraham dans le Coran, 149-162,    trouvera une abondante bibliogTaphie. 
Sur Ie sens semitique du mot hanif, voir Ia tres interessante note de   
DULLAH: Le Prophete de  Islam,  71. 

47.  VII:156 cf. XCVIII:1-2. 
48.   66 LXI:9  48   62 

 etc. 

    4 45 
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Direction d' Allah»  «Aujourd' hui, j' ai paracheve votre religion 
et vous ai accorde mon entier bienfait. J' ai agree pour vous l' Is1am 
comme Re1igion»   voie de consequence, Mahomet s' e1eve, 1ui 
aussi, au rang d' apotre et de representant exc1usif d' Allah dans cette 
re1igion: 49 «C' est Lui qui a envoye Son Apotre avec 1a Direction et 1a 
Re1igion de verite pour 1ui donner (a 1a re1igion) primaute sur 1a Re1i-
gion en entier» (XLVIII:28), et ce1a «en depit de l' aversion des Associa-
teurs»  

Un autre aspect de 1a doctrine de Mahomet, ce1ui des limites de 
sa mission propMtique, montrera encore p1us c1airement 1e'· deve1op-
pement progressif de sa pensee en rapport avec1econtexte socio-re1i-
gieux de Medine: 

La foi musu1mane veut que Mahomet eut des 1e debut conscience 
de l' oecumenicite de sa mission. Mais 1a premiere indication coranique 
determinant l' etendue de sa mission60 est celle du verset 214 de 1a sou-

49.  notamment  LXIV:8, 12, 126, 129 LVII:7 XLVII:35 
VIII:1, 20, 24, 48, 13, 27  IV:17, 51, 18, 46, 62, 71 V:93 XXIV:15, 35, 
53 LIX:6, 33  toutes de la periode  

50. Les musulmans avancent  faveur de leur foi le verset  / / 
LXVIII:32 "Ce  est qu' une  pour le monde». R. BLACHERE: Le  

 39, fait remarquer qu'  est permis de se demander si  expression arabe 
 (pour le monde)  presente pas la meme amphibolie que le mot frangais 

le "monde».  LAMMENS exprime des doutes quant iJ. la conscience qu' aurait  
avoir Mahomet de sa responsabilite. Dans le cas   est oblige de  admettre, il  
le fait que sur une ligne evolutive (RSR 3 (1911) 27-28). Ailleurs (RSR 20  
419-428), il di t que  expression "iJ. tous les hommes» se  aux classes sociales de 
la Mecque et qu' elle  inclut, meme iJ. la fin de la mission du Prophete, qu'un groupe 
humain restreint, celui de  Arabie. SNOUCK - HURGRONJE: Conjerences sur 

 Islam,  386, se demande si, meme vers la fin de sa  Mahomet a pu vraiment 
croire que sa mission s' etendait au-deliJ. du monde arabe. D' autres Occidentaux 
\NOLDEKE, ARNOLD, CHOLDZIHER) admettent par contre que le Prophete 
a pu avoir des le debut conscience de  universalite de sa mission. La position de  
HAMIDULLAH: Le Prophete de    10, 70, 372, est a  ce savant 
musulman fait la distinction  d' une part  universalisme de la mission du 
Prophete des le debut, et d' autre part les frontieres de la responsabilite personnel-
le de celui-ci. C' est sous  angle de cette derniere qu' il etudie les versets XXVI: 
214 XV:94 VI:92, etc, (ibidem  370).  la lumiere de ce que nous avons de-
veloppe dans le chap.  de la presente etude, nous pensons, pour  part pou-

 formuler la remarque suivante: le Prophete a conscience, des le debut, de la 
portee universelle de son message; comme les autres Envoyes, il etait porteur de la 
Direction qu' Allah adressait iJ.  humanite   mais comme les 8,utres 
voyes, Mahomet avait regu pour charge de transmettre cette Direction iJ. son peuple 



Coran et Histoire 

rate  «Avertis ton clan 1e p1us proche». Ce champ tres etroit va 
bientot s' e1argir.  Iit dans 1a sourate XLII: 5: «Nous t' avons reveJe 
une predication  1angue arabe pour que tu avertisses 1a mere des 
Cites et ceux qui sont autour d' elle (cf. encore  92). L' idee que 1a 
predication fut donnee  1angue arabe est repetee dans pres d' une 
vingtaine de souratesS1 • Inconsciemment peut-etre, 1a Mecque, mere des 
Cites, tente adevenir 1e centre de 1a nouveIle manifestation divine. Mais 
ceci va devenir bientot un dogme    d' autres 
endroits, 1e Coran nous dit que Mahomet est 1e premier avertisseur 
de cette    car Allah  semb1e pas avoir 
vou1u auparavant son aneantissement  Enfin, 1es versets de 1a 
troisieme periode mecquoise dec1arent l' universa1ite du message de Maho-
met:  ous t' avons seu1ement  tota1ement aux hommes comme 
Annonciateur et Avertisseur»  ou bien: «Dis: «Hommes, 
je suis l' Apotre d' AIlah (envers) vOus tous»  L' Is1am  se 
pose aucun prob1eme quant a l' universa1ite du message de Mahomet. 
Ce1ui-ci est  a l' ensemb1e des humains, aux Arabes et aux 
Arabes, aux B1ancs et aux Noirs. S2 

Trois autres versets  158 LXII:2) presentent Mahomet 
comme 1e «Prophete des Genti1s». Le mot al-ummiyya, 1es Genti1s, est tra-
duit par Montet: «les illettres». l\1ais i1 faut 1e prendre dans 1e sens de 
l' homme qui ignore 1a reve1ation  et  pas dans 
ce1u.i de  analphabete. Le Coran 1ui-meme nous ec1aire sur 1e sens de 
ce mot: 1es ignorants sont ceux qui  ont pas  une Ecriture et qui 
s'opposent par  aux ahl   69  Le verset 19 de 1a 
sourate  semb1e s' adresser aux po1ytheistes, mais il comporte un (<trait 
important pour l' oecumenicite») du message de Mahomet: «Demande: 
«Quelle chose est p1us grande par (le) temoignage ?» Reponds: ((Allah est 
temoin entre vous et  Cette predication m' a  reve1ee afin que je 

auque1 aucun prophete n' avait encore  envoye. Pou!' ce qui concerne l'  
de la theo1ogie musu1mane St1!' ce sujet, voir L. GARDET: Dieu et  destinee de 

 l!omme,  215-228. 

homet Abu ]' Feda ecrit: ««Lorsque ]e Prophete fuL arrive a ]' age de quarante ans, 

51.  XVI:195 XLIII:2 XLI:2,44 XVI:105 XIV:2  
29 XXXIV:43 XLVI:11 VI:157  IV:50  

52.  cite par  BLACHERE: Le Goran, 590. Dans sa Vie de 

Dieu ]' envoya vers ]a race noire et ]a race rouge, afin que par sa Loi il aboJit 
]es Lois anciennes. Ce fut nne vision veridique qui ]a premiere    I'eve]er 
sa mission de prophete»,  G.-H. BOUSQUET:  19-20). Cependant, dans 
cette meme   20), Waraqa et Khadidja disenL de Mahomet qu'  serait le 
prophete de sa nation. 
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 avertisse (les po1ytheistes) par elle ainsi que  auxque1s eJle 
parviendra.  verite, temoignerez-vous qu' avec Allah sont d'autres 
divinites?» Dis: «Je   temoignerai point». Et ajoute:  verite, Il 
est  divinite unique et je suis irresponsab1e de  que  (Lui) asso-
ciez». Dans 1e verset 22 de 1a sourate V, Allah dit:  detenteurs de 

 Ecriturel Notre Apotre est  a vous, vous instruisant, a  cessa-
tion (de 1a  de  apotres, (de peur) que vous  disiez: «Nu1 
vertisseur,  Annonciateur  est venu a   point)  Avertis-
seur,  Annonciateur est  a vous».  pent tradnire  expression 
coranique   (=a une cessation) par «a 1a fin d' nne interruption», 
d'  intervalle (dans 1a venue des apotres)53,  qui est p1us conforme 

, au  de 1a deuxieme partie dn verset: «de peur que  ne disiez...»)64 

 seconde version du verset 6 de 1a sourate LXI fait dire a 
Jesus fi1s de Marie:  Fi1s d' Israel! Je suis l' Apotre d' Allah (envoye) 
vers vous et je vous annonce  Prophete dont 1a communaute sera 1a 
derniere communaute et par 1aquelle Allah mettra 1e sceau aux Prophe-
tes et aux ApOtres». Ce verset remp1ace chez Ubayy 1e verset de 1a Yu1-
gate suivant 1eque1 J esus aurait  1a venue, apres 1ui,d'  
Apotre «dont 1e nom serait Ahmad».  d' autres endroits du Coran  

trouve l' expression «les derniers detenteurs de 1a terre)) toujours app1i-
quee a ceux qui, par 1eur foi dans 1e message du Prophete-Envoye et en 
vertu de 1eur alliance avec Dieu, survivront a 1a perdition des Infide1es66• 

D' autre part, 1e Coran  a deja affirme que Mahomet fut 1e fruit de 
1a priere d' Abraham (11:123), qu'  fut annonce par 1a Thora et par 
l' Evangi1e (VII:156) et que 1es docteurs d' Israe1 peuvent  temoigner 
(XXVI:197). L' idee de l' envoi de Mahomet COlnme 1e dernier maillon 
dans 1a cha1ne des prophetes est exprimee tres c1airement une autre 
fois encore: «Mahomet  est 1e pere de  de vos maIes, mais  est 
l' Apotre d' Allah et 1e sceau des prophetes))  Cependant, 
1e verset d' Ubayy est d' une importance tout a fait particu1iere, parce 
qu'  reunit ces trois idees pour  exprimer  conception fondamen-
tale: l' Is1am est 1a derniere re1igion  terre en vertu de 1a p1ace occu-
pee par Mahomet au terme de 1a cha1ne des prophetes, p1ace a 1aquelle 
ce1ui-ci fut predestine. Qu'  autre, avant  apres Mahomet, ait  

formu1er cette meme dec1aration, importe peu. Cette conception fut  

53. R. BLACHERE: Le   1119. 
54.  TABARI: Chronique,  244-246; aussi sourate  158. 
55.  ceux qui ont cru au message de Noe;  1e peup1e de Houd; 

 1e peup1e de Thamoud;  1e peup1e de   XXXV:37 
VI:165 LVII:7  1e peup1e de Mahomet; VII:98, application generale. 
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Is1am  axiome  de va1eur primordia1e, sans doute 1e pre-
mier apres 1e dogme du Dieu un, Maitre des deux Creations. Nous osons 
donc formu1er et  notre these se10n 1aquelle cette conception 
fut posterieure au Coran, donc posterieure  1a pensee de Mahomet, 
d' autant p1us qu' elle s' oppose   apoca1ypto-centrisme coranique 
auque1 elle cherche  substituer  muhammado-centrisme. 

L' expression «sceau des prophetes» n' apporte rien de nouveau 
 1a conception coranique de 1a  L' idee de  achevement de 1a 

Reve1ation se justifie du fait de 1a certitude du Prophete que 1es Ecri-
tures avaient ete fa1sifiees et qu'  expression nouvelle, originelle, de 
Ja Reve1ation s'imposait. C' est justement dans cette perspective que 
Mahomet procede   abo1ition de certaines prescriptions ainsi que 
J esus  avait fait auparavant (111:44 V:18 VII:156). De toute fagon, 

 idee de 1a fin de 1a  est  nouvelle expression, tres heureuse 
d' ailleurs, de 1a foi profonde de Mahomet   imminence de  Heure. 
Dieu cesse de se manifester par 1a voie de 1a  car  instant de 
1a manifestation sublime de sa Puissance est tout   

Du reste, nous pensons que c' est cette meme foi qui conduisit 
1e Prophete  entreprendre  «guerre sainte» contre tout incredu1e, 
hypocrite  mecreant. Allah sauve 1e Prophete et ses fide1es des mains 
des rebelles mecquois, endurcis dans 1eur orgueil. P1us tard, iJ 1ui donne 
1a possibi1ite d' agir efficacement afin que 1e nouveau message soit 
propage 1e p1us loin et 1e p1us rapidement possib1e.  moyen peut 
etre bon et agreab1e au Seigneur, pourvu qu' il soit emp10ye en Son nom 
et pour Sa cause (11:181).  est-ce pas avec Allah que s' allient tous 
ceux qui s' alIient au Prophete dans 1e but de mener combat? D' autre 
part, i1 est fort significatif que ce soit justement durant cette periode 

56. Cette tMse est soutenue par les specialistes occidentaux les plus prudents 
et elle va a]' encontre, d' une part de]a these qui veut presenter Mahomet comme  

 socia], d' autre part de ]a tMse qui voit venir]e PropMte  meme 
temps que]' Heure (voir ci-devant, chap.    Le Prophete, 1,10, 
70, pense que ]a  de sceau des prophetes «repose sur ]a conviction de Mahomet 
que son message restera apres ]ui intact, en vertu de sa propre superiorite», «sans que 
Dieu eprouve ]e besoin d' envoyer  nouveau messagefJ).  ecrit aussi (ibidem, 

 123) que  unique mission de Mahomet etait ]' avenir de ]' Is]am.  ABDUH: 
Rissalat,  76, ecrit que Mahomet est ]e «sceau des propMtes», parce que I'humanite 
avait atteint a ]' epoque de sa venue  degre d' evo]ution ]ui permettant de rece-
voir et de comprendre ]' expression ]a p]us parfaite de ]a  de Dieu  est la 
religion musulmane. Jl est a remarquer toutefois que ces deux dernieres opinions 

 differen t guere de ]a  chretienne concernant la venue du Christ et la forj-
dation de sQn Eglise. Nous  reviendrons dans  Conclusion, 
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medinoise que se font jour les renseignements au sujet des  

tues par les oppresseurs de la "raie religion et au sujet des fideles qui 
porterent secours  Al1all en combattant aux cotes de ses  potres (LVII: 
25). D' ailleurs, les propMtes anterieurs -dont Mahomet est le succes-
seur- menerent eux aussi des combats au nom d' Allah,  notam-
ment. Da"id, parmi les preferes d' Allah, a"ait meme tue Goliath  
252). Salomon mena la guerre contre les g'ens de Saba, car ils ne "ou-
lurent pas reconnattre son Dieu et se soumettre  Lui (XXVII:32 sq.). 
Jesus s' ecrie: «Qui sont mes auxiliaires dans la "oie d' Allah?»  

Or les recits prophetologiques sont destines a ser"ir de leyon et sa pro-
pre experience en donna a Mahomet la con"iction la plus profonde. 

Un tel raisonnement est certes singulierement humain pour etre 
purement prophetique. Pourtant, Allah n' a-t-il pas choisi des hommes 
semblables aux autres hommes pour en faire ses En"oyes? Quoi qu'  en 
soit, l' idee que Mahomet se fait de Dieu, de la Re"elation et de  Hom-
me ne permet en aucune maniere de penser que sa re"endication du ti-
tre de «sceau des prophetes» eut une signification autre que celle que nous 
"enons de definir. Il nous reste a "oir ce que cette idee est de"enue 
dans  Islam post-coranique. 

  

57. Th. NOLDEKE:  des   5, se pronOlJcc avec p]us de se· 
 «Aucun moyen   parut  mauvais ... Il  avait pas ]a droiture suffi-

sante pour renoncer aux moyens efficaces mais douteux». Pour  LAMMENS: RSR 
3 (1911) 164, «Le s\!cces devint fatal a]a ]oyaute de Mahomet», 


